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voitures® auxquelles nous attclons de gros
chiens. Notre contrée eft chargée d’un tribue
confiftant ‘en 279 martes gibellines, 4685
peaux de renards roux & 9o caflors. Outre
céla, notre pais produit aw Souverain un re=
venu de 20, 000 roubles par an. Notre gran=
de prefquisle eft divifée en quarre diflridls,
dont le moindre furpafje en grandeur vos
roiaumes; malis en revanche dans tous les 4
diftridts il n’y a pas’ tant de monde que dans
la moindre de ves capitales. Autrefois nous
étions plus nombreux, quand nous ne cone
noiffions ni la petite vérole , ni eau-de-vie ;
il y a 40 ans que Pon comptoit 3000 hom=
mes , qui paloient la capitation , aujourd’hui
nous fommes réduits d 706. Notre gouyer<
neur eft un capitaine ruffe, quieft a la téte
de 300 foldats de la méme nation. Nous ne
connoiffons ni wniverfieds, ni écoles, ni im=
primeries ; nous avons cependant des églifes &
des eccléfiafliques @ la téte defqucls eft un
prélar ( Protopop ) qui jouit d’un revenu de
400 roubles, outre, o1 pud de farine , &,
par an.

Nos maifons font badties de bois de peum
plier , de bouleau & de [aule ; nous emploions
le bois de mélefe @ la confiruction de nos na-
vires; nous forgeons nous-mémes nos ancres,
depuis qu'on a établi chey nous une forge.
On trouve auffi du cuivre parmi nous;la mer
en jette fur nos cotes desmorceaux fort purs;
mais Por & Pargent nous manquent abfolu-
ment. Le commerce conunence & s’étendre fur
nos cotes. Les Ruffes nos maitres font de



